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En marge des collections

DIGNUS EST INTRARE

Monsieur Christian Dior a-t-il eu, en entrant dans Famphithéâtre de la Sorbonne, la même réaction
que le doge de Venise qui, à la question de savoir ce qui Fétonnait le plus à la cour de Louis XIV,
répondit: «C'est de m'y voir!»

Car la mode, si elle a pénétré—il y a longtemps déjà — dans Fessai et le roman, n'était jamais encore
entrée à l'Université par la grande porte.

Le 3 août, donc, quatre mille personnes - de l'académicien illustre à l'obscur petit étudiant - s'écrasèrent

dans le grand amphithéâtre pour entendre le couturier qui a le plus influencé le costume féminin
de son époque, s'entretenir de l'esthétique de la mode avec Madame Capelle de Menou, agrégée de F
Université.

Cette conférence dialoguée fut agrémentée d'un défilé de mannequins, présentant quelques-unes des
créations les plus marquantes du Maître, de 1945 — année du new-look - à 1956.

Nous avons tenu à saluer la consécration dont la haute couture a été ainsi l'objet, dans la personne
d'un de ses plus célèbres représentants, la création de mode étant le nerf de l'industrie textile suisse.



CHRISTIAN DIOR

Organdi brodé
de Reichenbach & Cie, Saint-Gall.
Distribué par Montex, Paris.
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BERNARD SAGARDOY
La petite Marie-Laurence Sagardoy porte
une robe en organza brodé mille fleurs
de Rau S.A., Saint-Gall.
Grossiste à Paris: Chatillon, Mouly,
Roussel S.A.

Photo Joseph Grove

Madame de L. a été très remarquée à

Cannes et à la soirée «Elégance et Fourrure»

à Deauville; elle portait une robe en

organdi brodé couleurs
de Union S.A., Saint-Gall.

Photo Joseph Grove
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